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Swisstransplant 2002: 
rapport d’activité avec quelques remarques …
S. Martinoli

Ponctuellement comme toutes les années la
centrale de coordination de Swisstransplant à
Genève nous fournit les statistiques de l’activité
dans le domaine du don et de la transplantation
d’organes en Suisse. Comme on peut le voir sur
la figure 1, les 5 cliniques universitaires et l’hô-
pital de Saint-Gall ont transplanté 410 organes,
surtout des reins mais aussi des foies, des cœurs,
des poumons, des pancréas, etc. Les 75 donneurs
cadavériques ont donné la plus grande partie des
organes. On n’aurait pas pu satisfaire le besoin
croissant d’organes sans les 83 donneurs vivants,
dont 10 ont même donné une partie de leur 
foie. L’étranger, surtout l’Etablissement Français
des Greffes, a dépanné nos besoins urgents avec
42 organes. Mais il y avait tout de même 1137
patients en liste d’attente. Leur destinée est bien
incertaine: 54 entre eux sont morts en liste
d’attente l’année passée (tab. 1).

On ne peut que froncer ses sourcils quand on
voit le nombre de donneurs dégringoler genti-
ment chaque année: ils étaient 113 il y a dix ans,
ils sont maintenant seulement 75 (tab. 2). Ce
numéro-là place la Suisse maintenant presque 
au plus bas échelon de la générosité entre les pays
de l’Europe (tab. 3).

Est-ce la faute des Suisses? Ou bien est-ce 
la faute de nos soins intensifs suisses qui n’ont
ni le temps, ni les ressources, ni l’information
suffisante pour détecter à temps et de façon
efficace de potentiels donneurs pour les annon-
cer à la Centrale de coordination de Swisstrans-
plant?

Il y a plus de 80 unités de soins intensifs sur
notre territoire helvétique, mais sauf les uni-
versités et le Tessin il y a peu de donneurs qui
nous viennent des unités SI des grands hôpitaux
non-universitaires. On sait qu’en moyenne 8%
des Suisses portent sur eux une carte de donneur
mais que à-peu-près 70% des Suisses sont favo-
rables au don de leurs organes. 

La solution du problème réside dans une
bonne information du publique mais surtout
dans la mise en place dans les hôpitaux d’une
formation et d’une information suffisantes.
Deux programmes surtout peuvent aider à
annuler le retard de la Suisse sur les autres pays
européens: 

1. l’EDHEP (European Donor Hospital Educa-
tion Programme) qui se propose d’augmen-
ter la confiance et la tranquillité psycho-
logique du personnel SI dans la communi-
cation du deuil aux familles des mourants
pour passer éventuellement la demande des
organes;

2. Donor Action, un programme international
soutenu par une fondation suisse (FSOD:
Foundation to Support Organ Donation), qui
vise à détecter et à monitoriser dans nos soins
intensifs et dans les services d’urgences
suisses leur capacité d’identifier de potentiels
donneurs et, si c’est le cas, de les annoncer à
la centrale de Genève.

Introduire et diffuser ces programmes dans
toutes les unités de soins intensifs suisses est
l’objectif ambitieux mais réaliste que la prési-
dente de Swisstranplant, la conseillère nationale
Trix Heberlein et le Conseil de Fondation de
Swisstransplant se sont posés pour 2003 et ils
font chaleureusement appel à tous les médecins
suisses pour avoir leur aide et leur soutien.
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Tableau 1
Quelques chiffres pour 2002 en Suisse.

75 Donneurs

10,4 Donneurs par mio. de population

1137 Patients en liste d’attente

1178 Nombre total d’organes requis en 2002

54 Décès de patients inscrits sur la liste d’attente

410 Organes transplantés

388 Transplantations effectuées
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Tableau 2
Evolution du nombre de donneurs en Suisse 1993–2002.

Année Donneurs Par million Donneurs
d’habitants multi-organes

%

1993 113 16,50 69,0

1994 111 15,90 78,3

1995 91 13,00 73,6

1996 88 12,57 81,8

1997 100 14,28 75,0

1998 108 15,43 76,8

1999 101 14,42 87,1

2000 98 14,00 76,5

2001 95 13,19 76,8

2002 75 10,40 85,0

Tableau 3
Comparaison du nombre de donneurs en Europe 2002.

Pays Donneurs Par million Tendance 
d’habitants 2001–2002

Espagne 1410 33,7 !

Autriche 195 23,8 "

Belgique 223 21,7 "

Portugal 217 21,7 !

Irlande 78 20,9 !

France 1196 19,9 !

Italie 1019 18,1 !

Grande- 765 13,0 #
Bretagne

Pays-Bas 202 12,6 !

Allemagne 1001 12,2 $

Suède 98 11,0 $

Suisse 75 10,4 $

Luxembourg 3 7,5 $

! forte progression
" légère progression
# légère diminution
$ forte diminution

Figure 1
Comparaison entre le nombre de patients en liste d’attente et les organes transplantés en 2002.

Schweizerische nationale Stiftung für Organspende und Transplantation
Fondation nationale suisse pour le don et la transplantation d’organes

Fondazione nazionale svizzera per il dono e il trapianto di organi
Fundaziun naziunala svizra per la donaziun e la transplantaziun d’organs

Don d’organes – informations importantes
– Il n’y a pas d’âge limite absolu pour le don d’organes. 

L’âge biologique est bien plus important que l’âge réel.
– Il suffit de remplir la carte de donneur et de la porter sur soi.
– Parlez de votre décision avec vos proches.
– Il n’y a pas de registre de donneur en Suisse.

Tél. 0800 570 234 E-mail swisstransplant@hcuge.ch
Fax 022 372 95 07 Internet www.swisstransplant.org
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